
 

 

 

 

 

 
Bien chers amis d’ÂGI,  

En ce début d’année 2020, c’est un réel bonheur de venir vous présenter nos meilleurs vœux 

d’amour, d’amitié et de santé, à vous mais également à tous vos proches et aux êtres que vous 

aimez.  

« Puisse cette année être des plus enrichissantes en expérience de vie et en solidarité !». 

À travers cette Lettre de Nouvelles, vous découvrirez qu’en 2019, ensemble nous avons encore pu 

accompagner et soutenir financièrement de nombreuses personnes âgées vivant dans une extrême 

précarité.   

C’est donc au nom de plus d’une centaine d’aînés et de celui du Comité que je tiens à vous 

renouveler toute notre reconnaissance.   

Grâce à votre fidèle confiance et votre précieuse générosité, dans les six pays où nous œuvrons, nos 

bénévoles ont réalisé un suivi rapproché des personnes âgées.   

Au travers des écrits qu’ils nous transmettent, nous savons que certains d’entre eux exposent 

souvent leur vie pour visiter les aînés ; en Haïti, le contexte socio-politique est des plus 

décourageants et insécurisants, notamment dans les bas-quartiers de Port-au-Prince. 

Jean-Philippe Stengel, notre trésorier, nous informe que les comptes 2019 affichent une trésorerie 

de 19.557 euros. Ils se traduisent par un excédent de 439 € , les recettes se montant à 16.856 euros 

pour des dépenses de 16417 euros.   

Avec une immense gratitude, nous comptons sur le maintien de vos dons pour répondre aux besoins 

vitaux de ces personnes âgées vulnérables.  

Notre raison d’être reste la réponse aux besoins élémentaires de ces personnes repérées selon leurs 

conditions de vie : environnement, handicap, pauvreté, isolement…  

Depuis 8 ans, nous y répondons par le parrainage marqué par des dons de 10 ou de 20 euros. 

Des consultations médicales avec traitements pharmaceutiques sont pratiquées.   

Des consultations OPH avec opérations de la cataracte sont mises en place.   

Des tickets-repas sont donnés aux aînés hospitalisés.  

Du riz est distribué chaque semaine et des produits d’hygiène délivrés ponctuellement.  

Des logements très vétustes sont réhabilités.  

Chacun de mes séjours humanitaires me rappelle l’importance du don de soi, quel que soit le mode 

d’expression. J’y vis toujours cette affirmation « Il y a plus de bonheur à donner qu’à recevoir » et je 

trouve que, plus on donne, plus on reçoit... En effet, c’est un privilège inestimable d’être né et de 

vivre en France, en Alsace. 

Avec joie, nous vous convions pour un chaleureux temps de retrouvailles !   

Assemblée Générale le samedi 14 mars 2020 - 15h00   

Espace le « NEW SKY » 1 rue Henry de Crousaz 68110 ILLZACH   

 

Nous vous assurons de notre amitié.  

 

La Présidente,   

Marie-Josée STEFANELLI-GOMES 
Meilleurs Vœux 2020 ! 



 

Compte-rendu 

Des activités Â.G.I. 2019 
Au Burundi 

Cette année, j’ai saisi la belle opportunité de retourner sur le sol africain.   

J’étais accompagnée de Marie-Madeleine, la maman de notre chère ambassadrice Lydie Wolff et 

membre d’ÂGI.  

Mes grands amis burundais, Gaspard et Anne Kirombo, responsables d’ÂGI au 

Burundi, étaient également sur le terrain. Ils célébraient la levée de deuil pour 

Mme Kirombo, maman de Gaspard et à l’origine du projet ÂGI au Burundi.  

Nous avons visité de nombreux 

aînés. Une aide ponctuelle leur a été 

apportée à travers un billet, des 

antalgiques et des vêtements. Nous 

avons mis en place 10 nouveaux 

parrainages à hauteur de 10 euros. 

Parmi les personnes âgées retenues, 

je me suis réjouie de compter 3 

lépreux rencontrés en 2013, puis 

perdus de vue. Afin de les empêcher de mendier, ils avaient été déplacés et 

relogés en marge de leur village. Ces retrouvailles nous ont comblés de joie 

d’autant plus que leur isolement les exposait à davantage de précarité. 

Malheureusement, nous venons d’apprendre le décès de l’un d’entre eux. 

Cependant, nous sommes reconnaissants de lui avoir offert un court parrainage 

de 3 mois. Malgré sa gêne, il nous avait adressé son plus grand sourire…  

 

Un autre fait marquant m’a profondément touchée : une belle rencontre 

chargée d’émotion, au cœur d’un hospice tenu gratuitement par une religieuse 

« retraitée ». L’hospice accueille gratuitement 48 indigents.   

« Sœur Colette » m’a sensibilisée à la problématique de l’incontinence dans les pays pauvres. 

Actuellement, le contexte politique prive les structures caritatives de leurs sponsors ; plusieurs ONG 

internationales ont dû quitter le pays. La structure rencontre de grandes difficultés pour l’achat de 

médicaments anti-épileptiques, l’apport de repas équilibrés et surtout l’acquisition de « changes – 

protections ». Le coût s’élève environ à 20 € mensuels pour les 11 personnes incontinentes.  

Pour des raisons d’hygiène, il est indispensable de passer à l’« usage unique » …   

Lors de notre prochaine AG, je proposerai de contribuer à l’achat des changes pour 5 personnes 

âgées. 

Lydie nous communique les éléments suivants :  

« C’est la 3ème année que je vis et m’investis au Burundi, pays 

reconnu par la liste OCDE comme l’un des plus pauvres au monde. 

Les aînés vivent particulièrement cette situation. 

Grâce à ÂGI, les plus démunis des patients de la clinique 

Cornerstone, où je suis infirmière, ont bénéficié de consultations et 

de médicaments gratuits.  Ainsi, Mélanie a été consultée dans un 

service de cardiologie, situé à Bujumbura. Avec Marie-Joe, dans mon secteur, nous avons mis en 

place 3 parrainages. La visite de la présidente d’AGI a représenté un encouragement pour les actions 

à mener. Une belle dynamique prometteuse pour les projets de soutien !  



 

En Côte-d’Ivoire 

Nos deux champs d’activités restent les opérations de la cataracte à Abidjan, 
au Centre de Santé El-Rapha et la distribution ponctuelle de vivres et 
produits d’hygiène au Nord-Ouest du pays.  

Le Dr Pierre Ballé, Directeur du Centre de Santé, 
partage : « Dans l’ensemble, tout se passe bien et 
les 12 personnes âgées, bénéficiaires du soutien 
ÂGI, sont très heureuses d’avoir recouvré la vue 
[…]. Malgré le respect des critères de sélection, un 
très grand nombre de demandeurs n’est pas 
opéré, faute d’argent.   
Ici, je remercie tous les donateurs sensibles à cette problématique ».  

Antoine Koya, Président de l’association locale Profev-
Union nous transmet : « Je vous remercie pour la 
confiance accordée et surtout de nous avoir sensibilisés à 
une population très fragile nécessitant écoute, amour et 
assistance. 
En milieu rural, les personnes âgées sont rares. La 
croyance générale est que les vieilles personnes sont des 
sorcières. La situation est pire quand elles n’ont pas eu 
d’enfants pour les protéger. Elles deviennent alors objets 
de rejet et de maltraitance par les proches. Plusieurs 
aînés dans cette situation sont soutenus par ÂGI.  
Malgré l’aide ponctuelle, elles restent livrées à elles-
mêmes, dans une extrême précarité.     

À Danané, Madame Tieu Odette est bénéficiaire d’ÂGI depuis 5 ans. Aujourd’hui, elle dit devoir son 
existence aux agents de terrain Profev-Union, intermédiaires d’ÂGI. Elle remercie le ciel de permettre 
à des personnes inconnues de penser à elle depuis la France.  
Les aînés du Tomkpi à grande majorité des femmes, sont toujours victimes de discrimination. Après 
plus de quatre ans d’activité auprès d’elles, nous pouvons dire qu’elles ont retrouvé la joie.   
Malheureusement, les communautés ne s’approprient pas encore l’assistance à apporter aux aînés ; 
quand il y a une difficulté, nos agents de terrain sont recherchés comme s’ils étaient les parents des 
aînés soutenus.  
À Dainé, dans la préfecture de Man, nous avons enregistré 2 décès 
rapidement remplacé par d’autres parrainages dont Mme Kouyieu Agnès. 
Veuve de 83 ans, sans enfant, elle a été chassée et dépossédée de ses biens. 
Sa famille a refusé de l’accueillir chez elle. Elle a donc cherché un refuge 
auprès de nos assistants et témoigne : « Si je n’avais pas été assistée par 
vous, je serais peut-être morte ».   
Les conditions de vie de Mme Tieu Odette restent également préoccupantes 
voire un défi, du fait de la vétusté de son logement.  
   
Chaque mois, les agents de terrain distribuent des kits composés d’un sac de 
riz de 25 KG, d’huile, de sel, de savons et un billet pour permettre aux aînés 
les plus nécessiteux de « négocier la traversée de la période de soudure ». 
   
Au total, en 2019, 12 aînés ont bénéficié d’une assistance. Cet effectif pourrait croître suite à 
l’allongement d’une liste d’attente.  
Nous remercions encore tous les donateurs qui nous permettent d’accompagner ces personnes et de 
leur offrir un espoir dans leur fin de vie. Par votre appui, nous nous mettons vraiment au service des 
vrais nécessiteux. Ainsi, nous constatons que les actions d’ÂGI procurent réconfort et espoir à ces 
personnes » 



 

En Inde  

En 2019, notre chère ambassadrice 
Agnès Muller, Présidente de 
l’association ASIA, s’est rendue à deux 
reprises sur le terrain. Elle précise 
« Les Dalits accèdent difficilement aux 
programmes du gouvernement et aux 
possibilités qui sont données aux 
autres citoyens, soit parce qu'ils sont 
illettrés et incapables de comprendre 
comment fonctionne le système, soit 
parce qu'ils sont trop pauvres pour 
payer les sommes demandées pour obtenir une pension de personne âgée isolée, du fait de la forte 
corruption ayant lieu en Inde.   
En aidant une personne âgée Dalit, vous lui redonnez sa dignité d'être humain, vous lui permettez 
d'avoir accès à la santé et à une meilleure alimentation, pour une fin de vie où elle se sent respectée, 
et entourée ».  
Nous remercions Agnès pour sa précieuse collaboration. Elle a pu rencontrer les 15 aînés que nous 
soutenons ; ils ont été véhiculés à l'hôpital pour une consultation médicale où ils ont reçu un petit 
colis (fruits, gâteaux et une enveloppe avec 100 roupies). Elle s’est également rendue dans le village 
de Thandarai pour visiter Mme Neelavathi, aveugle. Cette dernière a beaucoup maigri et ne se 
déplace quasiment plus.  
C’est en juin que nous avons eu l’immense plaisir de revoir Rosario, Président de POPE, notre 
partenaire local. Lors de nos échanges, nous avons abordé la question des logements de certains 
aînés. Une dotation dédiée à cette problématique a été exceptionnellement ajoutée à celle des 15 
parrainages mensuels.  
Suite à son deuxième séjour en novembre 2019, Agnès rapporte : « À 
Thallakulam sur le campus de POPE, à l’occasion de l’inauguration d’un 
terrain de jeu pour les enfants Dalits, les aînés soutenus par AGI ont été 
invités à venir participer aux festivités et à recevoir des vêtements neufs, 
ainsi qu’une petite contribution financière.  
Les sourires qui naissent sur certains visages me remplissent de joie. 
Malheureusement le temps est court pour entrer en contact avec chacun 
d’entre eux.  Je remarque une nouvelle personne parmi les parrainés. Il 

s’agit d’un monsieur qui a été accepté suite au décès d’un autre aîné ».  
 
Victime d'un incendie, un de nos filleuls 
a été prioritairement relogé. Agnès 
raconte : 
« Nous nous rendons dans le village de 
Thandarai où plusieurs maisons ont 
brûlé accidentellement, dont celle de 
Muniyan, une des personnes âgées 
isolées et soutenue par AGI. POPE a pu 
ainsi réaliser un abri temporaire pour 
reloger Muniyan, qui a tout perdu.  
De nombreux villageois sont présents et nous inaugurons officiellement le 

logement en tôle de Muniyan. Il semble tout à la fois perdu dans toute cette agitation, mais 
également très heureux car il n’arrête pas de sourire.  
J’espère vivement que lors de mon prochain voyage en février 2020, je serai accompagnée de Marie- 
Joe et Jean-Philippe pour qu’ils découvrent eux-aussi les réalités de l’Inde rurale ».  
 

www.associationasia.canalblog.com   
www.popeindia.org 

 

http://www.associationasia.canalblog.com/
http://www.popeindia.org/


 

Au Cambodge  

Président de Vidica, Joseph Speisser s’exprime : « L’année 2019 a été assez calme, quasi inchangée 
par rapport à 2018.  Le centre Vidica à Phnom Penh est ouvert depuis octobre 2017 ; il a trouvé sa 
vitesse de croisière en 2019 avec en fin d’année 33 séniors aidés. Le centre est ouvert du lundi au 
samedi de 8H à 13H ; Thary fait les courses au lever du jour et cuisine en début de matinée afin que 
Mao puisse livrer les repas quotidiens dans Phnom Penh. Les personnes plus éloignées du centre-ville 
bénéficient d’une aide mensuelle en produits de première nécessité, conserves et aliments non 
périssables : 5kg de riz, 5$ afin de pouvoir acheter 3 à 4 fois par mois des fruits frais, de la viande ou 
du poisson frais. 

Nous sommes aidés par l’association médicale We 
Can’bodge, des étudiants en médecine de la Faculté de 
Rouen qui ont passé 8 jours à Vidica en juillet 2019.  
 
Merci à AGI pour son fidèle soutien à notre programme au 
Cambodge ».  

www.vidica.org 

 

 

 

À Madagascar 

À Mandritsara, notre soutien se poursuit à travers Caritas. L’équipe locale de bénévoles organise la 
distribution hebdomadaire de riz pour les aînés en situation de précarité.    
Malheureusement, les échanges avec le Père Paul, responsable de terrain, envoyé par la Mission 
Étrangère de Paris, ont été peu nombreux : ses déplacements dans des villages reculés sont 
dépourvus de réseau internet. J’espère être en mesure de vous communiquer les détails des actions 
lors de notre assemblée générale. 

Du côté de l’Hôpital Vaovao Mahafaly, nous continuons d’alimenter une caisse « spéciale soins avec 
prise en charge des traitements pharmaceutiques ».   
En 2019, de nombreuses personnes démunies nécessitaient une intervention chirurgicale de la 
cataracte mais ne répondaient pas aux critères d’âge requis par ÂGI.   
Nous espérons que l’information concernant cette possibilité d’intervention se répandra dans les 
villages avoisinant l’hôpital. 

 

http://www.vidica.org/


 

En Haïti  

Cette année, aucun membre du bureau n’a pu se rendre sur le 
terrain. Les manifestations nombreuses et la violence constante 
dans la capitale, avaient conduit nos autorités à fortement 
déconseillé les voyages de convenance personnelle.  

C’est donc sous la responsabilité de notre précieux 
coordonnateur, Osé Pierre, que nos bénévoles ont pu 
poursuivre les actions locales.   
Ernson Désir réside en Artibonite ; il relaye : « Les ainés de 
Petite-Rivière sont au nombre de 4 
et ont tous des problèmes de 
santé. Grâce à l’aide reçue d’ÂGI, 
ils ont pu bénéficier de soins et 
acheter les médicaments 
nécessaires.  2 d’entre eux 
témoignent que, s’ils sont encore 

en vie, c’est grâce à l’aide de notre association. Ils sont très 
reconnaissants pour leur parrainage qui témoigne d’une grande marque 
de solidarité et d’amour ».  

Quant aux aînés de Moreau-Drouet, nous transmet Widmy Désiré, notre 
secrétaire originaire de ce pays, « ils sont au nombre de 6. Il y a eu un 
décès et au vu des listes d’attente, l’équipe des bénévoles s’est 
rapidement chargée du remplacement de bénéficiaires.   
La communication avec nos 3 bénévoles de ce secteur a été difficile pour diverses raisons, mais nous 
reconnaissons que sans eux, le travail de ÂGI auprès des aînés aurait été impossible ».  

Les retours sont les mêmes pour les 10 aînés parrainés dans le nord du pays, à la Pointe des 
Palmistes et pour les 20 localisés à Port-au-Prince. Au regard des conditions de vie difficile, ce secteur 
reste le plus vulnérable. 

   
En novembre, Naomie, bénévole dans le quartier « chaud » de Fort Mercredi-Grand Ravine, nous a 
fait part de la perte brutale d’un des 10 filleuls qu’elle accompagne. Monsieur Joseph Vilcoeur avait 
pour habitude de s’asseoir devant sa porte, au bord de la route, sur les marches de sa vétuste 
demeure. Il a été percuté par un chauffeur de camionnette qui n’aurait pas su maîtriser son 
véhicule…   
 

Nous totalisons toujours nos 40 filleuls sur l’ensemble du territoire.  

À ce jour, « malheureusement ou grâce » à la dévaluation de la monnaie haïtienne, les aînés 
perçoivent plus d’argent. Cela leur permet de mieux gérer l’augmentation du coût de la vie…  
  
Au Centre de Santé Béraca, nous mettons à disposition de l’infirmière en chef une caisse 
spécialement « tickets repas » dédiée aux besoins alimentaires des aînés hospitalisés.  

Comme chaque année, à Port-au-Prince et à Saint-Marc, notre ami ophtalmologue, Daniel Pradieu, a 
pratiqué de nombreuses interventions de la cataracte. Il a également prodigué des soins et des 
consultations pour des aînés défavorisés, affectés par le glaucome. 

Nous espérons pouvoir retourner sur le terrain cet automne.  

 

 



 

Manifestations 

Les quelques présentations de l’association, organisées périodiquement, restent des précieux 
moments passés en équipe et toujours riches en rencontres.   
Par ce biais, nous avons rallié à notre cause 5 nouveaux parrains- marraines. 
 
Par faute de disponibilité, le concert caritatif envisagé a été reporté à l’année 2020. 

 

Vente  

Nous remercions vivement les services « Mission et Patchwork » de l’église La Bonne Nouvelle de 
Mulhouse d’avoir organisé une vente de Noël, au bénéfice de 2 associations dont la nôtre. Le fruit de 
cette vente est destiné à nos actions 2020 au Burundi et en Haïti.  

 

Projet 2020  

Février - mars : une petite délégation d’ÂGI se rendra en Inde. 
Octobre – novembre : visite en Haïti. 

 
Pour terminer cette Lettre de Nouvelles, j’aimerais partager cette citation de l’Abbé Pierre :  

« Le contraire de la misère, ce n’est pas la richesse. Le contraire de la misère, c’est le 

partage ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Initiatrice de ÂGI Burundi  
Mme Marthe Kirombo à l’âge de 65 ans 

 

 

 

 

Avec notre profonde reconnaissance et toute notre amitié,  
 
Marie-Josée GOMES 

Merci ! 


